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La recomposition est l’action de composer de nouveau, c’est-à-dire de réunir des éléments 
auparavant  dissociés  ou d’en modifier  l’association au sein d’une composition préexistante.  Ce 
processus peut avoir deux visées : une reprise à l’identique (reconstituer, recommencer, répéter…) 
ou bien une reprise par différenciation (réagencer, remettre en cause, réformer…). 

Les participants, doctorants et jeunes docteurs en lettres, linguistique, langues ou arts, sont 
invités  à  éprouver  la  portée  de  la  notion  de  recomposition  dans  leur  champ  de  recherche  en 
proposant des communications qui pourront s’inscrire dans les perspectives suivantes (indicatives et 
non exclusives).

Les enjeux du renouvellement dans la recomposition
Réfléchir sur la recomposition amène à s’interroger sur le sens de certains choix dans un 

contexte donné (historique, disciplinaire, linguistique...). On peut choisir de recomposer avec des 
éléments existants pour s’inscrire dans une tradition ou un canon, ou, au contraire, de composer 
avec des codes que l’on rejette pour se poser en iconoclaste. La première intention possible de la 
« recomposition » est alors de se situer dans la continuité de ce qui a déjà été fait, la seconde, de se 
positionner en rupture avec un ordre établi. 

Cependant, ces deux sens ne sont pas exclusifs : une « reprise » de l’antérieur sera toujours 
différente de la  source qu’elle  reprend,  et  un « rejet »  conserve la  marque de certains  traits  de 
tradition. Ainsi, la tension entre l’inscription dans une tradition et la volonté de renouveau anime-t-
elle tout geste créatif ?

Les processus de modification dans la recomposition
En plongeant au cœur des mécanismes de création artistique, littéraire ou linguistique, le 

processus de recomposition peut être compris comme un travail de correction non seulement par 
rapport à ce qui est autre (héritage esthétique, matières premières…), mais aussi par rapport à des 
premiers états obtenus. La recomposition est alors à entendre comme un réagencement perpétuel de 
l'œuvre en création.  Ainsi,  il  peut être intéressant de mettre en lumière la fonction créatrice de 
l’examen réflexif et critique sur les premiers aboutissements. 

Du  point  de  vue  du  créateur,  la  création  semble  prendre  racine  dans  une  exigeante 
insatisfaction par rapport au travail entrepris, et c'est au fil des corrections et des ré-ajustements que 
s'élabore la « patte » d'un auteur, d'un compositeur, d'un artiste, que le récepteur pourra reconnaître 
comme un style à l'échelle de l'œuvre, d'une vie. 

La réception esthétique du « recomposé »
Quel est  l’effet  produit  par  un objet  qui  exhibe sa nature composite ?  Comment peut-il 

bousculer  des  critères  esthétiques  traditionnellement  fondés  sur  le  respect  de  « règles  de 
composition » ?



Il serait intéressant de comparer des œuvres qui privilégient un agencement cohérent, et des 
œuvres qui exposent un agencement composite, afin de mesurer les différences qu’elles génèrent en 
termes  de  processus  herméneutique.  Dans  des  approches  d’œuvres  fondées  sur  des  collages 
apparents et des effets de discordance, il serait également opportun de questionner nos méthodes 
d’analyses  qui  sont  la  plupart  du  temps  fondées  sur  une  pensée  de  la  cohérence  (cohérence 
historique, cohérence générique, cohérence stylistique…).

***

L’appel s’adresse à des doctorants et à des jeunes docteurs (ayant soutenu depuis moins de 
cinq  ans),  dont  les  sujets  de recherche s’inscrivent  dans  les  domaines  de la  linguistique,  de  la 
littérature,  des  arts  et  des  langues ;  néanmoins,  avec  l'esprit  d'ouverture  de  l'association,  des 
propositions issues des autres disciplines des sciences humaines pourront également être examinées.

Le colloque se déroulera à Lyon.

Les propositions comporteront jusqu’à 500 mots. La langue du colloque sera le français, 
mais des propositions en anglais pourront être acceptées. Elles devront être envoyées avant le 10 
décembre 2015 à l’adresse suivante : jecolloque.teteschercheuses@  g  mail.com.

Une publication électronique pourra faire suite au colloque.

Il sera demandé aux participants d’adhérer à l’association des Têtes Chercheuses (10€ par 
an), créée par et pour les doctorants de l’École Doctorale 3LA (Lettres, Langues, Linguistique et 
Arts). Pour en savoir plus sur l’association et ses activités : http://teteschercheuses.hypotheses.org/.

***

Session particulière – invitation à des chercheurs
Un peu de réflexivité : table ronde méthodologique

Il sera proposé à des enseignants-chercheurs lyonnais de venir parler d’une recomposition 
récente des méthodes et des objets critiques dans leur discipline. Il s’agira de faire un état des lieux 
avant/après une révolution méthodologique, de décrire la difficulté d’implantation d’une nouvelle 
méthodologie,  ou au contraire son pouvoir de séduction,  ou même encore ses apories après un 
temps d’enthousiasme rénovateur. 

En tant que jeunes chercheurs, nous sommes particulièrement sensibles au renouvellement 
des  champs de recherche.  Sans  cesse émergent  de nouvelles  questions  portées  par  des  travaux 
scientifiques qui « recomposent » de nouveaux objets ou de nouvelles méthodes. Reconfigurations, 
refondations, révolutions : le milieu scientifique est plein de ces changements successifs d’angles de 
vue. Comment assiste-t-on à la recomposition des paradigmes critiques ? 

Ce  moment  sera  l’occasion  d’entendre  des  enseignants-chercheurs  issus  de  nos  divers 
domaines de recherche afin de susciter des échanges sur des questions méthodologiques.

mailto:jecolloque.teteschercheuses@gmail.com
https://teteschercheuses.hypotheses.org/
mailto:jecolloque.teteschercheuses@gmail.com
mailto:jecolloque.teteschercheuses@gmail.com

